
Puso sa Puso, qui signifie « cœur à cœur », est 
une organisation sans but lucratif, étroitement 
liée à la congrégation salvatorienne. 
Partageant une vision de la dignité humaine, 
de la solidarité et du développement, 
l’organisation soutient les enfants, les jeunes 
et leurs familles dans les bidonvilles Parola 
et Payatas, deux des zones les plus pauvres 
et les plus densément peuplées de la capitale 
Manille.
Le programme Alsa Buhay est l’initiative 
phare de Puso sa Puso. Ce nom vient du 
philippin  « Alsa » signifie « soulever » et 
« Buhay » « vie ». Ensemble, ces termes 
constituent le cœur du projet : améliorer la vie 
par l’enseignement.
Alsa Buhay se consacre principalement 
aux enfants et aux jeunes qui se retrouvent 
en dehors du système scolaire régulier. 
À travers des parcours d’apprentissage 
alternatifs, ils ont l’occasion de suivre 
l’enseignement primaire et secondaire 
et de passer les examens reconnus par 
les autorités. 180 élèves participent déjà 
au programme au cours de cette année 
scolaire. D’expérience, nous savons que 
quelque 200 jeunes supplémentaires s’inscri­
ront pendant l’année. Toutes les inscriptions 
sont encouragées, même celles qui ont lieu 
plus tard dans l’année.

Une approche globale
Puso sa Puso accorde une importance 
primordiale à l’enseignement, mais choisit 
délibérément une approche globale. L’organi­
sation est convaincue que la durabilité de 
l’apprentissage n’est assurée qu’une fois que 
les besoins sociaux, émotionnels et pratiques 
sont satisfaits. C’est pour cette raison que 

Dans les bidonvilles de Manille, la capitale des Philippines, des milliers d’enfants 
et de jeunes vivent dans des conditions telles qu’il leur est impossible de recevoir 
le moindre enseignement. Extrême pauvreté, logement précaire, accès limité 
aux équipements de base, comme l’eau potable et les soins de santé, ne sont que 
quelques exemples des problèmes que rencontrent ces communautés. De plus, les 
enfants doivent souvent faire des travaux dangereux, comme collecter les déchets, 
pour aider à subvenir aux besoins de leur famille. Dans ce contexte, Puso sa Puso 
Edukasyon Inc. s’investit depuis 2009 pour rétablir l’accès à l’enseignement pour les 
plus vulnérables. Le Père Cris Osares nous donne un aperçu de son fonctionnement.
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le travail consiste à proposer plusieurs 
programmes destinés tant aux enfants qu’à 
leur entourage.
Le programme d’études, notamment Alsa 
Buhay, propose le lettrisme de base (pour 
les adultes également), l’enseignement à 
domicile et des parcours d’apprentissage 
alternatifs pour les jeunes qui ont interrompu 
leur scolarité. En outre, des formations en 
aptitudes sociales, un soutien pour les parents 
qui se posent des questions en matière 
d’éducation, l’orientation professionnelle 
et des programmes de prévention sur des 
thématiques telles que la consommation 
de stupéfiants et la sécurité incendie sont 
également proposés. Pour les élèves qui 
excellent et sont motivés, un programme de 
bourses les accompagne lorsqu’ils passent 
des parcours alternatifs à l’enseignement 
public officiel, en vue de suivre une formation 
supérieure.

Le programme social soutient les familles 
avec des repas scolaires, des soins de santé, 
des soins maternels et infantiles et une aide 
d’urgence de base après des catastrophes, 
comme le typhon de novembre 2025. 

Une attention particulière est accordée à la 
sécurité et au bien-être. Grâce au programme 
de protection de l’enfance, Puso sa Puso crée 
un environnement sûr, prodigue des conseils 
et fournit un encadrement individualisé. 
Avec les programmes sociaux, Puso sa Puso 
essaie de sortir les jeunes des mains des 
gangs criminels et de les avertir des dangers. 
Il convient de signaler que l’enseignement 
augmente sensiblement les chances d’un 
avenir meilleur et sûr. Pour garantir la sécurité 
des élèves et des collaborateurs dans ce 
cadre, un grillage et des caméras de sécurité 
ont été installés dans les deux centres, avec 
le soutien de l’Aide Fraternelle Salvatorienne. 

Résultats et réalité
L’impact de tout ce travail est déjà visible. Le 
nombre de participants aux programmes de 
lettrisme de base a augmenté, ce qui indique 
que les efforts antérieurs ont été couronnés 
de succès et que l’analphabétisme a diminué. 
Dans le même temps, les circonstances 
restent difficiles. De nombreux jeunes 
associent enseignement et travail pour aider 
leurs parents à soutenir leur famille, ce qui 
entraîne des absences fréquentes et, parfois, 
des abandons.
Les problèmes financiers, l’inflation et un 
manque de soutien parental sont des défis 
persistants. Des facteurs externes, comme 
les changements de directives du ministère 
philippin de l’Enseignement, requièrent une 
adaptation constante des programmes.
Les centres de formation dépendent pour 
l’instant des dons de l’Aide Fraternelle 
Salvatorienne, entre autres, et de bienfaiteurs 
locaux pour pouvoir poursuivre leur travail. 
Père Cris et son équipe locale recherchent 
désespérément des façons pour les centres 

Les élèves s’engagent pour toute la communauté..

Le père Cris et les élèves vous remercient pour votre soutien.

Un soutien pour toute la famille grâce au programme social.



d’obtenir eux-mêmes un revenu durable dans 
un environnement difficile.

Le regard tourné vers l’avenir
Puso sa Puso se tourne toujours vers la 
continuité et le développement. Outre 
l’enseignement officiel, l’organisation mise 
aussi sur des formations en aptitudes 
pratiques, comme les services ménagers 
et les compétences horeca. Ces formations 
offrent aux jeunes des perspectives de travail 
et d’indépendance et correspondent à la 
réalité de leurs conditions de vie.
Le programme Alsa Buhay montre comment 
l’enseignement, associé à un soutien social 
et au développement communautaire, peut 
faire une différence dans la vie d’enfants et 

de jeunes de zones urbaines vulnérables. Le 
projet est un exemple de la manière dont des 
initiatives à petite échelle, enracinées dans 
les communautés locales, peuvent contribuer 
à un changement durable.

Grâce à votre soutien sous la mention PR25/041, les enfants et les jeunes des 
bidonvilles de Manille peuvent suivre des cours, grandir en toute sécurité et apprendre 
des aptitudes qui changeront leur avenir. Votre implication rend le programme Alsa 
Buhay possible et aide vraiment ces jeunes à bâtir leur vie. Père Cris, les élèves et 
leurs familles vous remercient de tout cœur pour votre précieux soutien.

Notre organisation sœur, l’Aide Salvatorienne 
au développement, a cessé ses activités le 31 
décembre 2025. Les conteneurs à vêtements 
que vous connaissez en Belgique et aux Pays-
Bas ont disparu ou ont été repris par d’autres 
collecteurs. La baisse des prix du marché, les 
problèmes croissants de déchets et la pénurie 
de chauffeurs de camion ont rendu irréaliste 
toute poursuite des activités.
Nous sommes particulièrement reconnais­
sants du dévouement du personnel durant 
toutes ces années. Grâce à leur engagement, 
l’Aide Salvatorienne au développement a pu 
apporter une contribution aux innombrables 

projets de l’Aide Fraternelle Salvatorienne. 
Nous portons aujourd’hui un regard confiant 
sur l’avenir. L’Aide Fraternelle Salvatorienne 
reste active : notre adoption financière et 
notre appui aux projets se poursuivent. Nous 
espérons aussi pouvoir continuer de compter 
sur votre précieux soutien à l’avenir.

La fin d’un chapitre, mais la mission se poursuit
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Avez-vous déjà jamais pensé à citer l’Aide Fraternelle Salvatorienne comme cohéritière dans votre testament? De cette 
manière vous assurez un appui sérieux aux populations déshéritées et aux missionnaires dans les pays du Sud. Pour cela, 
il suffit d’inclure dans votre testament une phrase comme: “A l’Aide Fraternelle Salvatorienne a.s.b.l., ‘t Lo 47 à 3930 – 
Hamont, je lègue la somme de € …”. L’Aide Fraternelle Salvatorienne est une des 100 organisations qui, ensemble, ont lancé 
la campagne ‘testament.be’. Pour de plus amples informations, contactez www.testament.be.

Voulez-vous donner un caractère personnel à votre aide et connaître l’usage qui en est fait ? C’est votre droit. Adressez-
vous alors à notre service parrainage. Nous vous suggérons alors adopter financièrement un enfant dans un pays de 
développement. Moyennant €16,50 par mois, vous pouvez assurer une éducation normale d’un enfant. Vous recevez le 
nom et une photo du filleul(e) et l’adresse du missionnaire en contact avec lui. Vous pouvez ainsi vous mettre en rapport 
avec l’enfant et sa famille. Nous sommes conscients du danger du mauvais usage fait de votre appui. C’est pourquoi l’action 
est tenue en main localement par un missionnaire ou un coopérant (h/f) que nous connaissons personnellement et pour 
qui nous nous portons garant. Si vous êtes intéressé par cette action, demandez de plus amples renseignements.

Si vous changez d’adresse et si vous désirez continuer à recevoir notre périodique, veuillez nous 
communiquer votre nouvelle adresse. En vous remerciant à l’avance!

Les dons à partir de 40 euros sur une base annuelle sont déductibles des impôts. Vous recevrez automatiquement une 
attestation fiscale à cet effet en février de l’année suivante. Afin de délivrer correctement ces certificats, nous vous 
demandons de nous fournir votre numéro de registre national. Cela vaut aussi pour les dons destinés à faire dire des 
messes dans les pays du Sud.


